

Maître Puntila et son valet Matti,

Texte de Bertolt BRECHT 

Mise en scène de Guy Pierre COULEAU 

« Pièce populaire » 
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Vendredi 16 novembre, à 20h30, 

au théâtre La Piscine à CHATENAY-MALABRY

 De jeux de pouvoir en nuits d’ivresse, l’épopée carnavalesque d’un valet et de son maître.

Puntila, riche propriétaire, a deux visages : à jeun, il est violent, calculateur et égoïste, mais quand il a bu, il devient doux, affable et généreux. Peu à peu, Matti, son chauffeur va se lasser d’être tour à tour son meilleur ami et son souffre-douleur. 
Pour parler de l’insupportable domination de l’homme par l’homme, Bertolt Brecht s’empare du duo maître/valet si cher aux comédies classiques de Molière. Car, selon lui, le rire est l’outil idéal pour inviter à la réflexion et à l’émancipation. Un théâtre véritablement politique doit être divertissant et populaire. La pièce débute ainsi :
 « Très honoré public, notre temps n’est pas gai. Sage qui s’inquiète et sot qui vit en paix. 
Comme il ne sert à rien de s’empêcher de rire, c’est une comédie qu’il nous a plu d’écrire ».
« Ma première inspiration pour mettre en scène Maître Puntila et son valet Matti provient du film de Charlie Chaplin, Les lumières de la ville. Dans ce film, Charlot, un vagabond, se lie d’amitié avec un millionnaire excentrique qui le traite avec tous les égards lorsqu’il est ivre, mais oublie de le reconnaître quand il est sobre. » C’est cet argument qui sert de base et de prétexte à Brecht pour écrire la fable géniale de Maître Puntila.
Une distribution qui donne chair à cette farce rurale qui, des marchés d’embauche aux saunas finlandais, nous entraîne avec humour dans les rouages de la lutte des classes.
